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Le ele triomphes de l'homme Sur la nature, et de les- Et notre jeunesse était moin,Fil -Prit de coquetterie sur la fatalité. s belle que .ne
l'est son fantô, On lie connaît plue, de t0uýrmY'a dBÙx mille ans et plus, les Gauloises elé. ments. -Une Sellemité charmante apaise les Plai_ýý

clàirRient le teint avec de la olraie, et sel pimen- sirSý Et on gCY-fitlEý à 'Présent Seulement, celui
taient avec du crayon, rouge. Que la terre na- d'être indulgente.
tale leur sOit'légère 1 Mais elles donnaient un X'apPOrtûtýi1 rien-d'autre,, il faudrait

Blnýa,&Zr PIV RIMAcrioN remet-bien mauvais exemple à leurs filles,' qui me V161lf Çier le temps de nousý apporterý lapre,*Iqe", 55 rue Saint-jac4ueý- bontê. ellestnue trOP Suivi. Depuis On a invlenté Vèlmaillage le cadeau royal des années. Elleg émoussent laqui £ait à feu les jolies femmes deo têtee de car, vivacité de,ý'pr&jugés et des ra:ricü-nes.,Ell-eFmto.-àe Rù-teau de rooit peur, la Cocespondance, ý,fi ren-Tli Burewu de Pozte pour lai; Journaux. 131 Ellesfflus idu Yon verni. Pauvýres recours, en vérité, et comme dentle jugement plus lenLTse manuscrits: non hmétés ne sont pas rendue. diseînt les avocats, Simples moyens dilatoires, qui à absoudre'. Et elleà nous donnent ainsi uneretarde n par grande joie.-nt l'échéa ce, laquelle finit pourtant. Notre premier Plaisir devient celui
roi BZ4 03£0 .. . . . . . . . . . «ic Moàs, $1.80 sonner- des autres, -et c'est le plus grand quIv4 puisse- El> sonneun glas impérieux, et qui prend sa goûter. Notre jeunesse revit dans les, jeuneSrevanche. On J'a ýetardé, il se venge. Et sa. gens que nous voyons vivre. EtSONXAIRE noilS .lui sou-vengeance est cruelle. Il faut perdre enfin les rions, avec une indulgence dont la mélancolie est...TEXM .- -ýChronique, L'art. dé vieillir Privilèges auxquels on sest si fort cramponné. encore une agrément.. Elle nous reconnaît aussi.Notre numéro èýe Nobl. - Chez Ips rois. 11 faut renoncer à tout, et même à être le. spec-' EUý vient vers nouï@ avec confiance, Elle mou'.q 3111alft de la mode et corbeille à OUvTae's. - #te de Soi-même. -Et en vérité, cest un'terrible demande noý -conseils; et il est vrai quelle- neA travars le 0aIladýà. - Notes Scientifiques, îWenoncemýIlC les suit pas,Ileurs des trWfqueeý - Les cannihales La eoqûetterie a un àiitreortifiS Plus subtil. Mais DOUR aVOnS -le Plaisir de les avoix donnés.AýxStRts-Uîîik Us loo-iýàigseçR di! cirque. 'Puisque Pâge êSt inévite ages.;: et nous y goutons,le, ne pelut-on du moins Nous nous semtm.s très

ien faire une païlur a de, très jeunes fein- une Satisfaction délicieuse. ous SoInnIts pa-a,STIPPLEMENT MUSIOAL. (Ber Suft qu d£mS une cheielure blonde, porte ôm- reils aux ombres de VInt e rgile qui. Se Prýmènent;Q) Petit a < e, ferme ton üileý, paroles 4,B, me -ýin joyau une mèche d'argent. Il en est agréablement dans l'OmJý:re des bois'S' Calés.Wautres qui ornent de mélancolie la fleur de nous goûtons, a 08.eur trente afils, et qu!ý di8ent d'un,% bouche Mai Sur terre la douceur 4 TepFE= ETON$. - Riatoireilluistréel de eapoý utenýdntýtànt:de:eaÎei-ý'VOi».Bemblaitléo'n let. LlInèýnnbe, par B. Le Mouël. on pauvre ami, Wsllis trop je ýp f inirtore ýcouleür de -rose. ux par une consôla-Québ â pr6selat Et cellers-là fout E110 est vraie pour noÙsý,. e.eligeçelà terrasse la ra4e et
le ehu4e a:îvý -vraie: ce 0lJý gleet le parl,ýi de 11aý ElleÎ8 fýýeM-t de 1-elioncet à. là: neise, de' tage 4uô d'un Jkii t ý nombre deet in cointeue Montitmow. Modes Jeu. . La voiri done: clestque )a Vieý1l «r qu'elle ne le Il er autravaux dart, Paysage Umazûeù., eu -8 la Pique e;S,5e tend àJeu.. Ellee portent là un fârdý VaraiJ;Te,ý La jeuîlosse, ckýpu4s-cfýnqual14e ans,Wý8 et par ce paradoxal dêtou-r' et S,-,m'blan sement a]Jýngée,, gX enviro,18Les ",fýfque. Deltries et S'eý -s'est prCdigý!eufquer, y paraissent Plus j,ýuu lffl, un honxýme,' eÜtýndez lbien., un hommees que jamais. Elles df

kAai&me-nt leur8 PfLuvres ."'Îx qui ëraigpent It, était vieux à trelDtl-'aný,',-Je ne saispluis queîlumîèise, Elles Plai Ant leuni - p Poète romantique,ativilîes 'ilérIs J ut 4ý ses trente ààe,ý,ýqui ue $apportent Pl" maintenant It grand &Ir. gza ýea ln:àdonna un ild 'f t' - 885 'altni'S pour qu:ibélicatcS cýûlnm,ý deý8 PlMt's. qui àc beio: ai &es -beaux jc,=e 't'erminés,JeÉ comme dès kwots; diaut ellei jeuýJ49éL'arf. de vieilk Il. 'drlssent pour mieux eldelzgement Allozgée.pýaire- :Elles umt dý' -est 'un- jeuneý =aittreLneiir coeur est mort , jusquaux e4vitoilà 'et qmMd
'Elles Ont trop-v-u, la vie, et le. ',eh ose$ se le 1al'f«aýn,,p n'a pa4'(4uilbert, dhanW,$e »l0,ýsûnt ellarmantes. La jeunes fait moi,18

progrýs., Vôyei, BullÉac: quand il 1ýýt peindre,légýre, vient de pubJ1,eý un ýlivir6 10elie sont Pas âC-Cý& ellei qui font'' '8'de morale, solie f0=15 nt, saee la n2élgncùlie iinissants,üRt ýtrC0re 1111,2 il Chois urý'JnOdýk' la femme àý trente ane.±omaii dans, Icquel Plle d6crÎf-9ffeýtýtjç>,,,'ý itt'le :pàtureJý,e pnuit, tDütesý Lal'angoisse qu'une et- lin h cetteTffl a un 6cýrivaiii dIaujouxdlui heuraitstrkt

e4et, ëst zýOTlMýe tous lesý 8ujýet.S b"ux et:. S'es cOrnptýs à jour, On peut kfiU : fë=me,ý-46 irenk, anaerreur. ýïý tpùtçý- la, fleur '4ý %on,un uall matin elle s'en aperçoit'
l'a 0tý,lenlcor6 assec Iléce'mMe,ýt ref4it Son total, Et gara la On dit .00,1

ýà,,ùus 1ý le feu M 'l'a dAm-, Me fflt là,phis eôrfý, et fautpas bi l"'Se,
ques,,en 0-u païl4ett, soit j, Type fontlie 'dé- qîîaraMAý aS âonLý,ý4ý (> ét te lýri, t- avee efleý fuIleý, etý que ÏO uËlà 1 PTlQ1ý 1ý , lirité,log 

roman je )3a:Xge, on le $i-,LA'plùsý4l4fa, hC4, p9rýreýlui
'il 4, 'e, e9ffe te Jo%îleew est taie $t4il-ès du dýelin, eùê ''Y' aeistè do, eipér liceeenMqdýze" ire, De a pûur ont ýrq*t,Pourvu qu'ým#,üa' ille-pointa à lifi, ne èI74, qui Alest
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tout eîe er plaire VI-et, we 0 e4stfflnee'à 1 Il - , 1_*X eelaieý;,, , -t4e",kkl - 4;qtsa e9îý_
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